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Agenda
29 février� L’Arc-en-Ciel 
Rencontre mensuelle L’Arc-En-Ciel� 11h45
� Grande salle à Belmont
3 mars� Unihockey Club Belmont	
Championnat suisse Unihockey� 9h − 18h 
� Salle de gymnastique Collège de Belmont
7 mars� Commune de Belmont 
Séance du Conseil communal� 20h15 
� Grande salle à Belmont
10 mars� Association des concerts spirituels 
� de Belmont – Prieuré 
Concert : « Dites-le moi tout Bach »� 17h 
� Temple de Belmont-sur-Lausanne
22 mars� Ciné-Club Belmont 
Projection du film : « The Quiet Girl »� 20h15 
� Grande salle à Belmont
23 mars� Belmont Activités 
Lecture théâtralisée� 10h 
� La Principessa
23 mars� Société de Développement 
� de Belmont 
Match de cartes� 15h − 23h59 
� Buvette grande salle à Belmont
26 mars� Les Cartons du Cœu 
� de Pully, Paudex et Belmont	
Midis du Cœur à Belmont� 12h 
� Buvette grande salle à Belmont
27 mars� Commune de Belmont 
Ramassage des déchets encombrants 
� Sur le territoire communal
28 mars� L’Arc-en-Ciel 
Repas de saison et rencontre mensuelle� 11h45 
� Grande salle à Belmont
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Les fables d’Aubin Salagnon 
Le maître, son chien et le wokisme

Dans le sillage d’une géné-
ration définie par le terme 
ambigu de « woke »,
L’Homme prit un jour 
conscience qu’il n’était plus 
le maître de l’univers.
Sur un élan de générosité 
coupable, il institua la pro-
tection des animaux.
L’idée était belle et ne pou-
vait que fédérer tous les par-
tis.
Mais c’était sans trop savoir 
ce qu’impliquait cette belle 
profession de foi.
Ainsi, pour protéger la faune 
sylvestre à la période des 
amours, le promeneur doit 
désormais brider son chien, 
tenu par la même occasion 
à l’écart des tiques sangui-
naires.
Jusqu’à l’automne, où l’at-
tache tient le chien à l’abri du 
chasseur distrait.
Petite scène 
de la vie ordinaire :
Un maître promène en forêt 
son chien à la laisse. Arrivent 
deux sympathiques congé-
nères devançant leur pro-
priétaire.
S’engage un petit rodéo 
entre le maître, son 
chien entravé et les deux  
libertaires.

Lorsque le second maître 
débouche, il n’a d’autres 
recours que de sermonner le 
premier qui aurait dû libérer 
son mâtin, afin que les trois 
compères puissent s’ébattre 
à leur guise.
Peu enclin à devoir se justifier, 
le propriétaire ainsi agressé 
répond sèchement :
« Je conduis mon chien 
comme bon me semble ! 
Vous êtes en tort, car ce 
chien est malheureux et 
selon la loi, doit pouvoir jouer 
en liberté avec ses pairs.
Je possède des chiens 
depuis au moins cinquante 
ans et je sais de quoi je 
parle. »
Qui sont donc ces chevaliers 
blancs qui savent évaluer 
d’un seul coup d’œil, l’indice 
de bonheur d’un animal ?
Et par la même occasion 
renvoyer sur les autres leurs 
propres manquements ?
« Chose étrange, on apprend 
la tempérance aux chiens, et 
l’on ne peut l’apprendre aux 
hommes ! » *

Aubin Salagnon

*La Fontaine : Fables, livre VIII/ 7 
« Le chien qui porte à son cou le dîné 
(sic) de son maître »
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Belmont – Prieuré 
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  Dimanche  10 mars 2024 à 17 heures 
au Temple de Belmont-sur-Lausanne 

 

« Dites-le moi tout Bach » 
   José-Daniel Castellon     flûte traversière 

Véronique Carrot   clavecin 
    

ENTRÉE LIBRE  – COLLECTE À LA SORTIE 

AVEC LE SOUTIEN DE LA COMMUNE DE BELMONT-SUR-LAUSANNE

Prochaine date de parution, le 21 mars 2024 Des drones pour 
sauver les faons

Chaque année, de la mi-mai 
à la fin juin, les équipes 
bénévoles de la Fondation 
sauvetage faons Vaud, fon-

dée en 2019 sous l’impulsion de la 
Fédération des sections vaudoises 
de la Diana (FSVD), se mobilisent, 
y compris dans notre région, pour 
protéger les faons mis en dan-
ger par les machines agricoles, au 
moment de la fauche des praires. 
Lors de ces campagnes de sauve-
tage, entre 20 et 30 drones sont 
déployés pour repérer ces nou-
veau-nés, afin de signaler leur pré-
sence aux agriculteurs qui peuvent 
ainsi les épargner.

Les chevrettes mettent bas 
pendant les mois de mai et de juin. 
Les faons restent tapis dans les 
hautes herbes où ils se protègent 
des prédateurs en restant immo-
biles. Ils sont presque introuvables 
du fait qu’ils sont inodores. Cepen-
dant, cette stratégie leur est fatale 
lorsque les paysans fauchent leurs 
prés. Au lieu de s’enfuir, les faons 
se figent et n’ont aucune chance 
d’échapper aux machines qui pro-
gressent très vite, en fauchant des 
espaces très larges. Chaque année 
en Suisse, ce sont des centaines, 
voire des milliers de faons qui sont 
atrocement mutilés ou tués par les 
machines agricoles.

Les méthodes traditionnelles 
de localisation des faons par bat-
tues, avec ou sans chien, ou les 
techniques pour effrayer les mères 
ne donnant pas des résultats 
convaincants, les responsables de 
la fondation ont acquis une dou-
zaine de drones, munis de camé-
ras thermiques, pour localiser plus 
aisément les animaux présents 
dans les prairies.

La méthode, testée dès 2017, 
avant même la création de la fon-
dation, a été développée sur l’en-
semble du territoire cantonal, 
entre 2018 et 2019. Elle s’est révé-

lée efficace à 100 %. 
« Certains de nos pilotes 
mettent également leur 
matériel personnel à 
notre disposition, ce qui 
a représenté une flotte 
totale de 25 drones, 
lors de la saison 2023 » 
indique Raymond Bour-
guignon, le président de 
la fondation.

« A de rares excep-
tions près, nous ne 
déplaçons pas les faons. 
Nous les mettons à l’abri 
dans des cageots dont 
nous signalons la pré-
sence à l’aide d’un dra-
peau, de telle sorte 
que les agriculteurs les 
évitent, ce qu’ils font sys-
tématiquement. Mais il 
arrive, dans certaines 
circonstances particu-

lières, qu’on les transporte en lisière 
de forêt. Les mères, qui sont guidées 
par leurs appels, n’ont aucune diffi-
culté à les retrouver » souligne Ray-
mond Bourguignon.

Selon lui, chaque printemps, 
la fondation peut compter sur 
quelque 200 bénévoles pour ses 
campagnes de sauvetage, orga-
nisées certains matins entre 5h à 
9h. « Toutes celles et ceux qui sou-
haitent nous prêter main-forte sont 
les bienvenus, à condition de par-
ticiper à l’une de nos deux séances 
d’informations. Elles sont organi-
sées en présence d’un garde-faune 
pour comprendre le sens de notre 
démarche, se familiariser avec nos 
procédures, et apprendre à mani-
puler les animaux » précise-t-il. La 
première séance d’information 
aura lieu le 29 février au stand de 
Vernand, à Romanel, à 19h et la 
seconde le 5 mars à Marnand, à 
19h également.

La Fondation sauvetage faons 
Vaud collabore étroitement avec 
la Direction générale de l’envi-
ronnement (DGE) qui supervise 
les opérations de sauvetage. Elle 
compte dans ses rangs des pilotes 
de drones, des chasseurs, des agri-
culteurs, de nombreux amoureux 
de la nature, ainsi que l’association 
Prométerre.

Georges Pop

Nature

Chaque printemps, la fondation peut compter 
sur quelque 200 bénévoles
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Pour échapper aux prédateurs, les faons 
se terrent dans les hautes herbes

Dates des séances 
d’information sur
www.sauvetage-faons-vaud.ch

Contact : 
Fondation sauvetage faons Vaud
Raymond Bourguignon, Président
rayboubou@bluewin .ch
Tél . +41 79 626 54 71


